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Ces jeunes élèves à l’École nationale
d’horlogerie ont donné leur vie pour la

France

Les drapeaux du lycée portés par deux élèves volontaires et heureuses d’honorer les élèves morts lors
de 2de guerre mondiale.  Photo ER

Résistants, combattants, déportés ou civils tués lors des assauts de l’ennemi,

plusieurs élèves de l’École nationale d’horlogerie ont marqué l’histoire de la

Seconde Guerre mondiale. En cette Journée nationale de la Résistance, les élèves

de 3e (TG6 et TG9) ont officiellement présenté le fruit de leurs recherches sur les

élèves, qui au même âge qu’eux, ont perdu la vie lors de ce conflit.

Partout dans le CDI ou la cafétéria, des chevalets avec les prénoms et noms

représentent ces élèves disparus. Philippe, René, Pierre, Louis et bien d’autres sont

présents en ce jour de commémoration nationale. Entourée de quatre drapeaux,

dont les deux du lycée portés par Mathilde et Andréane, lycéennes, la tribune

d’honneur a accueilli plusieurs discours. Guy Flauder, proviseur, a remercié les

enseignants ayant impliqué leurs élèves à ce devoir de mémoire aidant à cosntruire

le monde d’aujourd’hui et de demain.

Des extraits de lettres laissées par ceux qui, face à l’ennemi, allaient mourir, ont

résonné dans la cour du lycée avant que les plaques commémoratives soient
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fleuries. Fleurs après fleurs, le vase s’est rempli dans un silence respectueux. En

conclusion à cet hommage, les élèves ont présenté leur travail aux invités dont les

représentants du Souvenir français. Un site internet (www.juleshaag.fr/histoire)

permet de découvrir l’histoire des élèves disparus. Chaque portrait a demandé des

heures de recherche et de rédaction. Certains manquent encore d’information. Ce

sera le travail des prochains élèves car le devoir de mémoire ne s’arrête jamais. Et

ne doit jamais s’arrêter.


